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Garde suisse pontificale

«Defensores ecclesiae libertatis»

1506-2006: Les cinq cents ans
de la Garde suisse pontificale

¦ Sgt Christian Richard

La formule de prestation de

serment de la Garde suisse, qui
est prononcee tous les 6 mai
lors de la fete Souvenir du mas-
sacre des Suisses, lors du Sac

de Rome en 1527, dit ceci: «Je

jure de servir, fidelement, loya-
lement et de bonne foi, le
Souverain Pontife regnant et ses
legitimes successeurs; de me dd
vouer pour eux de toutes mes

forces; sacrifiant, si ndessaire,
ma vie pour leur defense. J'as-
sume les meines devoirs vis-ä-
vis du Sacre College des cardi-
naux durant la vacance du Siege

apostolique. Je promets, en

outre, au Commandant et aux
autres superieurs, respect, flde-
lite et obeissance. Je jure d'ob-
server tout ce que l'honneur
exige de mon dat.»

C'est dans cet esprit d'hum-
ble abnegation que la Garde
suisse accomplit son service
chaque jour de l'annee, honoree
de la confiance du Souverain
Pontife. Ce corps militaire,
plusieurs fois centenaire, au Service

de la Papaute, plus precise-
ment rattache ä la personne
du Souverain Pontife, reconnu

pour sa fidelite, son engagement

et son devouement sans
limite pour la Sainte Eglise
catholique, a toujours assure la
securite sans faillir.

Le sergent Christian
Richard, ne en 1970,

originaire de Fully est
sous-officier de la Garde

suisse pontificale.
Apres son service
militaire obligatoire en
Suisse, il continue sa

carriere militaire
jusqu'au grade de

sergent-major.

Le F' mars 1993, il
commence son service
au Vatican. En 1995, il
est promu vice-capo-
ral, en 1997 caporal et
en 2004 sergent.
Depuis 1999, il est le plus
ancien francophone de
la Garde. En 1996, au

nom du Saint-Pere, il
recoit la medaille Benemerenti et en 1998, la croix Pro Ecclesia et

Pontifice.

En plus du service regulier en uniforme ou en civil, il oecupe
les fonctions de redacteur de la revue annuelle de la Garde, de

conseiller en histoire pour des publications sur la Garde et de
tradueteur. II ecrit des articles ou des notes historiques pour des

revues ä caractere religieux, militaire ou de culture generale. En
2001, il collabore ä la publication de la premiere edition frangaise

de Rencontre avec la Garde suisse pontificale au Vatican. Au
printemps 2003, il coopere avec un professeur de l'Universite La
Sapienza de Rome, pour la traduetion d'une etude sur le
Developpement des rapports interculturels dans les Castelli Romani,
en vue d'un congres d'anthropologues. En novembre 2005,

apres plus de sept ans de recherche, son ouvrage La Guardia
Svizzera Pontificia nel corso dei secoli est publie par l'editeur
Leonardo International, ä l'occasion du jubile de la Garde.

n-Ro Luid M.ircc Kk'hari

la Guardia Svizzera
Pontificia
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Garde suisse pontificale

Bref historique

A l'issue de la bataille de Ra-
venne en 1512, le pape Jules II
lui decerna le titre de «defen-
sores ecclesiae libertatis», cou-
ronnant ainsi sa bravoure. Une
douzaine de gardes se firent re-

marquer par leur courage durant
la bataille de Lepante (1571),
majestueusement representee
par deux fresques, dans la Salle
royale du Palais apostolique.
Les modifications de service,
les successions de papes, les

guerres, les epidemies ainsi que
les crises economiques sont
autant d'evenements qui ont
eprouve cette antique Garde,
mais eile en est toujours ressor-
tie plus forte. Aujourd'hui, eile
est la derniere survivance du
service etranger, des anciens
regiments suisses au service des

cours europeennes. Elle herite
d'une tradition qui a vu la
participation, durant plusieurs
siecles, de plus de deux millions
de nos compatriotes dans la

gloire et dans la misere, suivant
les vicissitudes de l'epoque, ac-
complissant leur devoir, parfois
au prix de leur vie.

Fondee officiellement en 1506

par Jules II della Rovere, la
Garde suisse pontificale peut se

sentir fiere de cette ancienne
tradition mais, des 1448. le

pape Nicolas V avait ä son
service un corps de gardes suisses.
Sixte IV, puis Alexandre VI
eurem des Suisses ä leur service.
Le premier garde, dont le nom
est conserve, s'appelle Huglin
de Schoenegg, fils d'un peintre
bälois. II commenca une
brillante carriere militaire vers
1354, dans la Garde du Palais
des papes d'Avignon. Plus tard,
il devint marechal du duche de

Spolete. L'histoire ne nous a
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Photo: le sergent Richard avec Benoit XVI.

pas laisse d'autres details de ces

corps. La Garde suisse pontificale

acquit ses lettres de nobles-
se lors du Sac de Rome, alors

que les lansquenets de Charles
V envahissaient la Cite Sainte,
le 6 mai 1527; 147 gardes peri-
rent. Le combat heroi'que permit
au pape Clement VII de fuir au
chäteau Saint-Ange. escorte par
les 42 gardes en service ä ce
moment dans le Palais apostolique.

C'est en memoire de ce
sacrifice que. chaque annee, le

nouveau garde prete serment de

fidelite «sacrifiant si necessaire,

sa vie» pour defendre le
Successeur de Pierre.

Le 14 septembre 1970. au
lendemain du Concile, le pape
Paul VI decida de «dissoudre,
bien qu'ä notre grand regret,
les Corps armes pontificaux, ä

l'exception de Vantique Garde
suisse, qui continuent d'assurer
le service d'ordre et de vigilan-

ce, en collaboration avec un
Office special, ä constituer aupres
du Gouvernement de la Cite du
Vatican.»

Organisation
et activites

Depuis le 17 septembre 1998,
1'effectif de la Garde s'eleve ä

110 hommes. soit 1 commandant

avec grade de colonel, 1

aumönier. 1 lieutenant-colonel.
1 major. 2 capitaines, 1 sergent-
major. 5 sergents. 10 caporaux,
10 vice-caporaux et 78 halle-
bardiers. Sont admis ä la Garde
suisse, exelusivement des

citoyens suisses, jouissant d'une
excellente sante, d'une taille
minimale de 174 cm, de confes-
sion catholique-romaine, celiba-
taires, titulaires du baccalaureat
ou du certificat federal de capacite,

ecole de recrues aecomplie
et de reputation irreprochablc.
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Garde suisse pontificale

Les gardes ont un rythme fixe
de deux jours de service et d'un
jour de libre. La section «libre»
assure le service pour les fonctions

pontificales ou emploie le

temps ä disposition pour
l'instruction et le perfectionnement.
II est donc relativement rare de

disposer d'un jour complet de

repos. Chaque mois, les gardes
sont astreints ä des exercices de

section qui comprennent une
partie pratique (manipulations
de la hallebarde, piquet d'honneur.

etc.) et une partie theo-

rique, dispensee par l'officier de

section (nouvelles dispositions
de service, mise ä jour des
connaissances acquises). par le

Commandant (missions de la
Garde. Organisation, structures
materielles) et par l'Aumönier
(assistance spirituelle, preparation

aux fetes eucharistiques,
familiarisation avec les Saintes

Ecritures).

La Garde, selon les directives
de la Secretairerie d'Etat, de la
Prefecture de la Maison Pontificale

ainsi que de l'Office des

Celebrations liturgiques, est
presente ä toutes les ceremonies
publiques et privees du Saint-
Pere dans l'enceinte du Vatican,
dans les basiliques majeures
extraterritoriales, ainsi que dans
la Residence estivale de Castel
Gandolfo. Cette presence s'e-
tend aussi aux fonctions se de-
roulant au Vatican, sans la
presence du Saint-Pere (messes, re-
unions, concerts, congregations
et synodes dans le Palais aposto-
lique ou dans la Salle Paul VI).

Le Pape peut compter sur
l'accompagnement (securite) des

officiers et des sous-officiers
superieurs lors de ses differents

voyages ä l'etranger et lors des

visites pastorales en Italic. Le

¦¦'
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service en civil de protection
rapprochee du Saint-Pere doit
etre discret et efficace. Les
officiers et sous-officiers les plus
anciens sont formes aux
nouvelles techniques en matiere de

securite et d'accompagnement
de personnalites.

La vie ä la Garde

Les gardes sont loges dans
l'enceinte de la Cite du Vatican.
Durant leur temps d'engagement,

qui est de deux ans au
minimum, ils deviennent
citoyens du Vatican. Lors de leur
temps libre, ils ont la possibilite
de decouvrir la Ville eternelle et
le caractere mediterraneen de

ses habitants.

La premiere annee, des cours
d'italien sont dispenses aux
nouveaux gardes, leur permettant de

se familiariser avec la langue.
Puis, le perfectionnement en
italien se poursuit en collabora¬

tion avec le Departement de lin-
guistique de l'Universite des

Etudes de Roma Tre. La Garde
a signe avec l'Universite une
Convention pour l'evaluation de

la competence linguistique. Re-

cemment, des cours d'anglais et

d'informatique ont ete organi-
ses. Actuellement, une partie
des sous-officiers se preparent ä

l'obtention du diplöme federal
suisse d'agent de securite.

Dans le souci de repondre ä

de nombreuses requetes et
demandes sur notre Corps, un site
internet a ete cree en plusieurs
langues. ä l'adresse www.gar-
desuisse.org. Les pages «Web»
proposent une notice historique,
l'actualite du Corps, des
informations sur le recrutement, des

photographies anciennes et ac-
tuelles. Plusieurs recentes pu-
blications en francais, italien et
allemand complctent un even-
tail d'informations destine ä sa-
tisfaire les plus exigeants.
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Garde suisse pontificale

Mort et funerailles
de Jean-Paul II

En fin d'apres-midi du l" a-
vril 2006, depuis la petite cha-
pelle San Martino, situee au-
dessous de la fenetre de la
chambre du Saint-Pere, tous les

gardes libres de service, ont
participe ä la messe et ont eleve
de ferventes prieres ä 1'intention

de Jean-Paul II. L'emotion
des gardes pour le Pape mou-
rant se lisait sur les visages.

Durant la journee dejä, un
officier etait de permanence dans
le Palais apostolique et, de nuit,
un sergent en civil. Les gardes
ont attendu avec anxiete la
publication de chaque bulletin de

sante, souhaitant de tout cceur
une evolution f'avorable de la
Situation. Le service quotidien a

ete effectue comme ä l'accoutu-
mee et tous les postes ont ete

occupes en permanence. Un ren-
fort de sous-officiers en civil a

ete organise aux postes d'acces
externes. Le soir, apres leur
Service, les gardes libres se sont
unis aux milliers de pelerins
reunis sur la place Saint-Pierre,
en signe de devotion et de priere,

pour reciter le rosaire. les

yeux fixes sur la fenetre eclai-
ree de l'appartement pontifical.
Durant toute la soiree et une
partie de la nuit, un officier a

veille devant l'appartement du
Saint-Pere.

Le lendemain matin, aux en-
trees du Vatican, les pelerins
s'inquietaient aupres des
gardes, de l'etat de sante du Pape,
leur remettant des lettres d'en-
couragement et des vceux de

prompt retablissement. La soiree
du 2 avril, les gardes libres ont
de nouveau participe au rosaire

<J
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recite sur la place Saint-Pierre.
A 22 h, alors que le monde
catholique et toutes les personnes
de bonne volonte se trouvaient
spirituellement aupres du Saint-
Pere est arrivee 1'annonce que.
vingt-trois minutes plus tot, le

pape Jean-Paul II avait rejoint la
Maison du Pere. Meme les

stoiques scntinelles de la Garde
suisse n'ont pas pu retenir leur
emotion, car chacun, outre le fait
d'avoir jure fidelite, s'etait atta-
che ä la figure bienveillante du
Souverain Pontife. Vu le lien
qu'entretient le Pape avec sa

Garde, son deces a ete ressenti

comme la perte d'un membre de

sa propre famille.

Le Commandant s'est tout de

suite mis ä la disposition du

Cardinal-Camerlingue, comme
le prevoit la premiere partie de

l'article 6 du Reglement de la
Garde suisse pontificale: «Durant

la Vacance du Siege, la
Garde suisse depend du Sacra

College des cardinaux, prenant
ses instruetions du Cardinal-
Camerlingue de la Sainte Eglise
romaine, seconde par les trois
cardinaux pro tempore assis-
tants». L'ordre a ete donne de

continuer le service normale-
ment aux entrees du Vatican et
dans le Palais. Le soir meme,
les instruetions du Bureau des

celebrations liturgiques pontifi-
cales, relatives au service d'honneur

ä accomplir aupres de la

depouille mortelle du Pape. ont
ete remises au commandement
de la Garde.

Sous la surveillance du Mattre

des Celebrations liturgiques.
le Pape a ete revetu des habils
pontificaux et aecompagne, de

maniere privee, dans la salle

prevue pour l'hommage des fi-
deles. A cote de sa depouille,
veillee par des hallebardiers de
la Garde suisse, est allume le

cierge pascal et posee la coupe
d'eau benite. L'acces ä la salle,

RMS N" 5 - 2006



Garde suisse pontificale

ä Fheure etablie par le Maitre
des celebrations liturgiques, de-
bute par une celebration litur-
gique presidee par le Cardinal-
Camerlingue.

Le matin du 3 avril, lorsque
le Pape a ete porte dans la Salle
Clementine, deux hallebardiers
ont ete presents ä la tete du ca-
tafalque, tout au long de la journee.

Au meme moment, le Car-
dinal-Secretaire d'Etat celebrait
une messe pour le Pape, sur la
place Saint-Pierre oü la Garde
effectuait son service en uniforme

et en civil. Le President de
la Republique italienne et les

plus hauts dignitaires politiques
et militaires de l'Etat italien
etaient presents. A l'issue de la
celebration, chacun est venu rendre

un dernier hommage au
Souverain Pontife dans le Palais

apostolique. Suite ä cela, durant
toute la journee ainsi que le len-
demain, les collaborateurs
religieux et lai'cs de la Curie romai-
ne, des differents dicasteres et
du Vicariat de Rome se sont in-
clines devant le Pape. Durant ces
heures et les deux semaines
suivantes, l'engagement des gardes
a ete exemplaire.

Le 4 avril ä 17 h. ce fut mal-
heureusement la derniere fois
que la Garde suisse escortait le

pape Jean-Paul II, alors que
la depouille etait portee dans
la basilique. Le detachement
d'honneur etait compose de 8

hommes, 4 de chaque cote du

corps, 1 caporal avec lance
devant et, derriere lui, en colonne,
3 hallebardiers. Sur le parvis de

la basilique Saint-Pierre, un pi-
quet d'honneur, aux ordres du
lieutenant-colonel, a salue la

procession, qui etait composee
de pretres, suivis d'eveques et
d'archeveques, du College des

Corpo d«ll» Guaidi* Svlnar

¦
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L'uniforme de la Garde suisse, avant la reforme du colonel Repond.

cardinaux, du Cardinal-Camerlingue,

enfin de la depouille du
Saint-Pere.

La procession est sortie du
Palais apostolique, par le Portone

di Bronzo. Elle etait partie de

la Salle Clementine, oü etait
present le Sacre College des
cardinaux. puis avait emprunte
l'escalier noble et rejoint la Prima

Loggia oü se reuniront les

archeveques et les eveques, par-
courant la Salle des Parements,
puis la Salle Ducale oü le cler-
ge, en colonne par quatre, suivit
la croix processionnelle. A la
fin, derriere la famille pontificale

et les proches collaborateurs
du Pape, deux gardes en
uniformes fermaient la procession.
A partir de ce moment-lä, et

jusqu'ä l'election du nouveau
Souverain Pontife, les senti-
nelles au Portone di Bronzo et ä

l'Arc des Cloches ont cesse
d'effectuer ce service, puisque
le Pape avait quitte definitive-
ment le Palais apostolique.

Lorsque la depouille mortelle
de Jean-Paul II a ete deposee
devant l'autel de la Confession

de la Basilique Saint-Pierre,
lundi en fin d'apres midi, 4 sen-
tinelles ont effectue la derniere
garde au Pape, se relayant
24 heures sur 24, jusqu'au
vendredi matin, jour des fune-
railles. Un officier en civil, au

cours de la journee, et un
sergent, le soir et la nuit, etaient
responsables de la releve des
sentinelles. La garde montante
se composait de 8 hommes en
uniforme de gala, qui se rele-
vaient toutes les 6 heures. Alors
que 4 d'entre eux montaient la

garde, les 4 autres restaient de

reserve, remplacant leurs camarades,

autour du Souverain Pontife

ä chaque heure pleine. Sans

bruit, ils effectuaient la releve
de maniere ä ne pas perturber la

priere des fideles venus du
monde entier pour rendre un
dernier hommage ä celui qui a

ete leur guide spirituel pendant
plus de vingt-six ans.

Jeudi soir 7 avril, des que la

basilique a ete fermee au public
et durant toute la nuit, 2
sentinelles et I sous-officier en civil
sont restes aupres du Pape. Des
dizaines d'anciens gardes suis-
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Garde suisse pontificale

ses ayant servi sous le pontificat
de Jean-Paul II n'ont pas hesite
ä faire un voyage aller-retour
d'un jour, depuis la Suisse, pour
partieiper aux funerailles. Sans

reserver d'hötel ou de pension,
avec seulement un sac de cou-
chage, comme de nombreux
pelerins, ils ont dormi sur les pa-
ves du Borgo Santo Spirito, ä

Texterieur des colonnades, vou-
lant ä tout prix saluer une
derniere fois le Souverain Pontife
qu'ils avaient servi.

Vendredi 8, le detachement
de service qui prit part aux
funerailles fut reveille ä 3 h 30.

L'appel, dans la cour d'honneur
du quartier suisse, fut fixe ä

4 h 30. Quinze minutes plus tot,
les officiers et les sous-officiers
en civil se reunissaient dans le
bureau du sergent-major, pour
la donnee d'ordre et l'assigna-
tion des fonctions de chacun

pour cette fonction religieuse
hors du commun.

Les centaines de delegations
officielles, politiques (une bonne

partie d'entre elles emme-
nees par le chef d'Etat), reli-
gieuses (avec la plus haute
autorite ou son representant), les

organisations internationales
(conduites par leur president ou
secretaire general) ont accede ä

la Cite du Vatican par 1'entree
cid Perugino. Ensuite, ä pied,
elles ont penetre dans la
basilique par la porte «de la priere».

A 1'interieur, alors que la
delegation traversait la Basilique

pour rejoindre le parvis, ä

l'emplacement reserve, un pi-
quet de gardes avec hallebarde,
aux ordres d'un caporal, rendait
les honneurs.

Ce vendredi et les huit jours
suivants composant les Noven-
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L'assermentation d'un nouveau garde.

diales, periode de priere et

d'hommage pour le repos eter-
nel du defunt Pontife, la Garde
suisse a participe ä toutes les

celebrations liturgiques avec
l'effectif au complet, comme si

le Pape lui-meme etait present,
sans rien changer aux dispositions

habituelles de service. Le
vendredi 15 avril, tout le
personnel auxiliaire qui partieipait
au Conclave a du preter serment
de confidentialite absolue ä per-
petuite sur tout ce qui serait en-
tendu, vu ou dit concernant
l'election du nouveau Pontife.
Seule la Garde suisse n'a pas
participe ä cette ceremonie, car
l'article 15 du Reglement de la

Garde prevoit cette Situation:
«Le candidat ä l'acte d'admis-
sion assume l'obligation, qu'il
confirmera en temps utile par le

serment solennel, de servir avec
fidelite, loyaute et honneur le

Souverain Pontife regnant et ses

legitimes successeurs et, en cas
de vacance du Siege, le Sacre

College des cardinaux.» La
formule de serment reprend d'ailleurs

une partie de l'article 15.

Des le dimanche matin 17 a-

vril, le perimetre du Conclave
dans le Palais apostolique a ete
scelle. en presence du Commandant,

comme il est de tradition.
Lorsqu'il eut verifie personnel-
lement tous les scelles, un acte
notarie fut redige, qu'il signa
avec les personnalites prevues
par le protocole, certifiant la
conformite de la procedure. Puis
la Garde suisse prit son service.
Des cet instant et jusqu'ä l'election

du nouveau Successeur de

Saint-Pierre, la zone fut interdite
ä toutes personnes exterieures au
Conclave. Le lundi 18 au matin,

jour du debut du Conclave, la
Garde suisse effectua son service

lors de la messe « Pro Eligen-
do Romano Pontifice» celebree

par le Cardinal-Doyen du College

cardinalice.
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Garde suisse pontificale

L'apres-midi, des 16h30, le
monde entier suivait en direct la

procession des cardinaux qui en-
traient dans la Chapelle Sixtine,
sur les paroies du chant «Veni,
creator Spiritus». Dans la Salle
Royale, attenante ä la Chapelle
Sixtine, un piquet, compose de 8

gardes, avec morion et hallebar-
de, aux ordres d'un caporal, ainsi

que 2 sentinelles de part et
d'autre de la porte de la Sixtine,
rendaient les honneurs aux car-
dinaux-electeurs. Le Commandant,

en grand uniforme, se trou-
vait ä Tinterieur de la chapelle.
Apres le «Extra omnes» et la
meditation prevue par le Ordo
Rituum Conclavis, les cardi-
naux-electeurs furent laisses
seuls devant le Jugement dernier
de Michel-Ange.

Lorsque les portes de la Sixtine

se sont refermees, seuls les

gardes indispensables au Service

sont restes dans le perimetre
du Conclave. Tous les autres

postes de service se trouvaient ä

Texterieur des portes scellees,

pour en empecher T acces.
Durant les tranches horaires oü
etaient prevus les scrutins, tous
les gardes libres de service ont
ete consignes en caserne, avec
l'ordre de se tenir prets ä revetir
leur uniforme. Lundi soir, apres
le premier scrutin (fumee noire)
l'interdiction de sortie fut levee

par le Commandant. Mardi 19,
le matin, quand les cardinaux-

electeurs se reunirent dans la
Sixtine, les gardes furent ä

nouveau consignes dans le quartier.
L'apres-midi, lorsque le monde
entier etait informe par la fumee
blanche, sortant de la cheminee

amenagee sur le toit de la Sixtine

et au son des cloches de la
basilique, que le 265° Succes-

seur de Saint-Pierre avait ete
choisi lors du 4° scrutin, l'emotion

fut grande dans la caserne
des Suisses.

Des que fut annoncee la fu-
mata bianca, le piquet de la
Garde sortit sur la place Saint-
Pierre, escortant le drapeau offi-
ciel du Vatican, marchant au

rythme de la fanfare pontificale,
pour presenter les honneurs ä

Toccasion de la premiere bene-
diction du nouveau Souverain
Pontife. En l'espace d'une ving-
taine de minutes, une quarantai-
ne de garde en uniforme de

gala, avec hallebarde et morion
d'acier cisele aux armoiries de

Jules II, fondateur du Corps,
etaient alignes dans la cour du

quartier. Puis, aux premieres
notes de XHymne pontifical, le
drapeau officiel de l'Etat de la
Cite du Vatican fit son entree
dans la cour, porte par le
sergent-major et entoure par deux

caporaux portant Tepee flam-
mee ä deux mains. Les
sentinelles du Portone di Bronzo et
de TArc des cloches reprirent
alors leur service interrompu le

4 avril. Au meme moment, lorsque

le nouveau Pape quittait la
Sixtine pour rejoindre la Loggia
des benedictions de la Basilique
Saint-Pierre, il s'arreta devant le
Commandant pour le benir et le

remercier, ainsi que toute la
Garde pour le service accompli.

Simultanement, alors que, de

la Loge centrale de la basilique,
le premier des cardinaux-dia-
cres annongait au peuple l'election

du nouveau Souverain Pontife,

le piquet de la Garde suisse
sortait sur la place Saint-Pierre,
precede de la fanfare pontificale.

Dans l'espace reserve pour
les detachements d'honneur,
prirent aussi place des represen-
tants du Corps des carabiniers,
escortant le drapeau aux
couleurs de la Republique italienne.
Les rideaux de velours rouge
s'ouvrirent sur la Croix prece-
dant le nouveau Souverain Pontife

Benoit XVI. Apres avoir

prononce quelques paroies
chargees d'emotion, le Saint-
Pere donna sa premiere bene-
diction « Urbi et orbi». La Garde

suisse effectua le salut prevu
en une teile circonstance.

Le Pape elu, le Conclave
termine, la Garde, reprit, tard
dans la soiree, son service r6-

gulier seculaire dans le Palais

apostolique.

CR.
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